MINI AUTO-PORTRAIT

Un film ?

« Stalker » d’Andreï Tarksovki (la quête, vue de l’Est)

« Pain et chocolat » de Franco Busati (humour et immigration)

Un livre ?

« Se libérer du connu » de Krishnamurti (à lire ou simplement à feuilleter)

Un sport pratiqué ?

Le yoga (modestement ! C’est bon pour le stress)

Un sport de jeunesse ?

Le judo (ceinture noire, quand même !)

Un roman à adapter ?

« Sidhartra », de Herman Hesse (mais les droits ne sont pas libres)

« La nuit des temps », de René Barjavel (pour l’histoire d’amour, mais ça coûterait une fortune)

Un style de vie ?

Zen (j’aime l’espace, le vide et la lumière)

Une musique préférée ?

Le silence (parfois, je me dis que je finirai dans un monastère)

Une peur ?

Manquer (d’amour, je ne sais pas pourquoi et d’argent, je sais pourquoi)

Un désir ?

Continuer de désirer (tant qu’on a du désir, on n’est pas mort !)

Une chanson ?

Le temps des cerises (on l’attend toujours !)

Un couturier ?

Yves Saint Laurent (pour son absence d’exubérance)

Une technique ?

La typographie (pour la beauté du geste)

Une odeur ?

L’encre d’imprimerie (une voluptueuse odeur de travail)

Le destin ?

Une réalité (le livre est écrit, libre à nous de le lire)

Un adage ?

Le paradis est-il un désir ou un souvenir ? (c’est de moi !)

Une chance ?

J’ai un très bon karma de parking (ce qui néanmoins ne me donne pas beaucoup d’avantages dans la vie)

Un insecte ?

Le phasme (ça me fascine)

Un truc que je ne comprends pas ?

Le tourisme (surtout de masse)


Un instrument de musique ?

L’accordéon (que je détestais quand j’étais enfant)

Un fruit ?

La pomme (qui contrairement à ce qui s’est dit n’est pas défendue !)

Une incertitude ?

L’existence de l’âme (d’ailleurs on devrait plutôt dire « l’essence »)

Un petit bonheur ?

L’air frais un jour d’été (quand il n’y a personne dans Paris)

Une émotion ?

Traverser le Pont des Arts (en regardant vers l’Est et vers l’Ouest)

Une croyance ?

Le pouvoir des mots (surtout quand il s’agit de médisance)

Un proverbe que je n’aime pas ?

Il n’y a pas de fumée sans feu (ça arrange bien ceux qui ont mauvais esprit)

Un souhait ?

Etre utile (ne serait-ce qu’un peu !)

Un gâteau ?

La religieuse (c’est mon côté anar)

Une habitude ?

Tout faire pour ne pas en avoir (surtout des mauvaises !)

Fumer ?

Rien, jamais (je mourrai les poumons roses !)

Une maladie de jeunesse ?

La cataplexie (allez voir dans le dictionnaire)

Une déception ?

Le monde (je croyais qu’il allait s’améliorer)

C’est comme ça !

Je suis un émotif (très, trop)

Quelqu’un que je n’aime pas ?

Tout dépend de l’uniforme (mais je ne confonds pas l’homme et le costume)

Une qualité féminine ?

La féminité (assumée)

Une qualité masculine ?

La féminité (acceptée)

L’amour ?

La rencontre de deux névroses complémentaires (je sais, ce n’est pas une vision très optimiste)

Le bonheur ?

C’est toujours pour demain (hé fillette ne prend pas ma main)

Une fausse vertu ?

Le courage (on est comme on est, ça ne fait pas d’une caractéristique une vertu)

Un faux défaut ?

La curiosité (qui, au contraire, est une belle qualité)

Un médicament ?

Le moins possible (mais l’aspirine est une invention géniale !)

Une dépendance ?

Le travail (je suis un « workholic »)

Un peintre ?

Matisse (j’aimerais bien en avoir un chez moi)

Un plat ?

Simple et bio (rien ne vaut une bonne salade de tomates)

Une boisson ?

Le vin et le champagne (hélas ! mais je me surveille)

Un autre que moi ?

Mon frère jumeau (Francis, nous sommes monozygotes)

Une autre ?

 ? (Vous voyez le désert du Ténéré ?)

Un pays ?

Ailleurs est un autre ici ! (On s’emmène toujours avec soi)

Une qualité ?

La droiture (mais ce n’est pas une qualité, c’est une éducation)

Un défaut ?

Le doute permanent (en astrologie, on appelle ça la lune noire)

Un animal ?

Le chat (si tout va bien, l’avenir le montrera)

Un truc que je trouve idiot ?

Les grosses voitures (quoi de plus grotesque qu’un 4X4 dans Paris ?)

Une philosophie ?

Apprendre (c’est la seule chose que je sais faire)

Une couleur ?

Le blanc (la couleur où tout peut commencer)

Une bête noire ?

Les architectes (sauf quelques uns !)

Un écrivain ?

Pierre Pelot (il respire comme il écrit)

Un regret ?

Ne pas avoir commencé le cinéma plus tôt (trois ou quatre ans entre chaque film, la vie passe vite)

Une ambition ?

Faire un beau film (je ne désespère pas)

Un modèle professionnel ?

Le compagnonnage (le travail bien fait nous élève)

Une ville préférée ?

Paris (mais sans les Parisiens)

Los Angeles (le contraire de Paris)

Un sujet d’énervement ?

Mille (les feux rouges, la langue de bois, le non-professionnalisme, les gens qui ne rappellent pas, le manque de politesse, la mauvaise humeur chronique des Parisiens, etc…)

Un souvenir ?

Je n’ai pas de mémoire (tout s’efface au fur et à mesure)

Une exigence ?

Ne pas me mentir (sans pour autant être maso)

Un apprentissage ?

La psychanalyse (très bonne école)

Une quête ?

Chercher  (tout en sachant que je ne trouverai jamais)

Une fleur ?

La tulipe (la perfection du design zen)

C’est peut-être ringard ?

Le respect des valeurs (mais j’assume !)

Un héritage

Ma peau (sans aucune ride, et pourtant !)

Un truc que j’aurais aimé savoir faire ?

Jouer d’un instrument (de préférence du piano)

Un truc que je ferai plus tard

Chanteur débutant (il n’y a pas d’âge pour commencer)

Une passage symbolique ?

L’heure (quand, de cyclique, l’affichage est devenu linéaire) 

Une angoisse ?

Ne pas avoir le temps de… (finir ma phrase)

Une lettre ?

S (tout est Signe, Symbole et Sens)

Un jeu ?

Les mots (quand ils sonnent bien)

La poésie ?

Deux mots qui se rencontrent pour la première fois (ça me rappelle quelque chose)

Une faute de goût ?

Un cocktail pour les Restos du Cœur (le côté absurde des fêtes de charité)

Un journal ?

Irrégulier (je tiens mon « journal des hasards »)

Un livre trop délaissé ?

Les rêves (on en jette des pages, tous les matins !)

Une douleur ?

Originelle (il faut faire avec)

Une victoire ?

Devenir ce que l’on est (pas facile !)

Une erreur ?

Se comparer (la comparaison, c’est l’enfer sur terre)

Un dont on parle trop ?

Dieu (je suis de tendance panthéiste)

Un dont on ne parle pas assez ?

Le diable (en ce moment, il a les cartes en mains, mais nous n’avons pas dit notre dernier mot)

Un secret ?

Je ne peux pas vous le dire (le secret, ce n’est pas ce qu’on n’a pas le droit de dire, c’est ce qu’on est dans l’impossibilité de dire)

Un mystère ?

La voyance (j’en abuse parfois)

Une merveille ?

La main et le pied (quoi de plus bête que l’expression « bête comme ses pieds ! » ?)

Un livre ésotérique ?

Le tarot de Marseille (derrière le jeu, un véritable guide spirituel)

Se faire plaisir ?

L’altruisme (aider l’autre, c’est s’aider soi-même)

Une injustice ?

La justice (selon que vous serez riche ou misérable)

Une tentation ?

Le cynisme (vu l’état de notre monde, il y a de quoi !)

Des amis ?

Quelque-uns, que je ne vois jamais (ils se reconnaîtront)

Mon meilleur ami ?

Mort (Alain Riondet, il me manque)

